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Syndicat National des Enseignements de Second Degré

Section académique de la Martinique (S3)


Déclaration liminaire du SNES-FSU à la CAPA Hors-Classe

et notation administrative des certifiés
Le Ministère a fait l’annonce ces derniers mois d’une revalorisation salariale supposément sans précédent et censée rattraper six ans de gel du point d’indice. Il n’aura, bien sûr, échappé à personne qu’il ne s’agit là que d’effets d’annonce une fois encore.

L’urgence de la revalorisation des carrières ne peut se limiter à l’application du protocole PPCR dont la mise en œuvre est trop étalée dans le temps. A court terme, pour nombre de collègues, l’enjeu est clairement l’obtention de la hors-classe. Cet enjeu revêt une importance particulière puisque cette année le contingent stagne. Qui plus est, depuis l’année dernière, notre académie a fait le choix de ne pas promouvoir dès qu’il n’y avait pas deux avis « favorable » et ce, en dépit de l’assurance inscrite dans PPCR que tous les personnels parcourront une carrière normale sur au moins deux grades.

L’art de la pédagogie est paraît-il celui de la répétition. Nous rappelons donc que la hors-classe sanctionne une carrière, pas une année. Il est incompréhensible qu’un avis  « favorable » devienne « défavorable » l’année d’après. Il est inadmissible qu’un avis « défavorable » empêche une promotion sur la simple foi du dernier rapport d’inspection, en particulier quand ce dernier date ! A ce titre, à la lecture du tableau, nous restons circonspects face au tiers des collègues de SVT qui seraient de mauvais professeurs ayant démérité. Devons-nous comprendre que les SVT ont repris le flambeau laissé volontiers par les lettres ? Et que dire de la pluie d’avis « défavorable » au collège Belle Etoile ? Obtenir la hors-classe relèverait donc de la gageure quand on est professeur de SVT dans cet établissement…
Il est tout aussi intolérable que la réponse de l’administration se limite une fois encore à sortir du projet d’avancement un certain nombre de collègues qui y étaient déjà les années précédentes en rang utile. Qu’en est-il de l’engagement pris l’an dernier  pour offrir une remédiation aux collègues en difficulté ? De même, l’âge ne saurait être un motif recevable pour émettre un avis « défavorable » sur la carrière d’un enseignant.

Il est scandaleux qu’un chef d’établissement se permette d’évoquer l’état de santé (notamment des absences pour grossesse pathologique) d’une collègue et d’en faire une raison suffisante pour caractériser une carrière.

Enfin, nous nous félicitons néanmoins qu’il y ait une baisse des dossiers contentieux pour la notation administrative, suite à une application plus stricte des règles de notation.

Pour finir, nous remercions les personnels de la DP qui, même dans l’urgence, font en sorte que nous puissions remplir notre mission de commissaires paritaires au mieux.

Les commissaires paritaires du SNES Martinique
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